
Quelle est la- personne- à qui 
son salaire ne permet pas de 
prendre ou moins toutes les 
semaines un bain ou une douche 
de propreté? 

Quelle est la personne à qui 
son solaire ne permet pas des 
soins de propreté de la bouche 
et des dents? 

Une brosse à dents GIBBS, 
un savon dentifrice GIBBS, aux. 
prix actuels, représentent une 
dépense de 0 fr. 09 par jour 
environ. 

9 centimes par jour! pour 
avoir la bouche propre, des 
dents saines, et éviter des 
maladies parfois mortelles .... 
9 centimes I.... pas même le prix 
d'une cigarette..'.1 

M M e h e r a a a a 'é tant «assrééa, I> .eeeaaé - île 
Bretagne , p l u t que lea aotree , f a t d i s tancé 
eVeiSee. D i u le dern ier tournant , E i e p a bien 
r a r e o n , M Bmpereur B H allaesarttrent la pre-
• l i e r * p l a n , à la d i s tança B a e o p a l i t l ' r a -
porta i t f a c i l e m e n t aur r a a p c r e e r «» Fo l io ta . 
« I l M a s s e s t a n t e s r é p é t é s * aurai t eerta inc-
auaat fourn i lo va inqueur . 

S* COLTISE. — P r i x La sal le . (Course i e 
"haiea. « . M O as . ; 15 i n s c r i t s . « p a r t a n t » ) , — 
1er P u l c i a d l o ( L u c ) ; t u Vloridor 11 ( H o r a c s i . 
— Pssa»-e: O i | . , 1 3 . 0 0 ; pi., 8 .00 , « . 0 0 ; l ' t 
l o u s e : U n . . 1 3 . 5 0 : pi. , C.00, 3 . 5 0 . 

Surtsan est part i an tôt* et a m , n i pendant 
un tour, au paaaaf* d e s t r ibune i , Su l ivan tom
bé, la lu t ta se poursu i t alora en tra Floriri r 
et l 'u l c ine l lo . Ce dernier dans la l i j n e d m i u 
l ' e n l è v e de peu. Le Hui l er Tenait t r ia lo in. 

ie COUIISE. — Prix «< Normandie ( A , 
trot monté , J.ÔOo m . ; 12 inscr i t s . 10 par-
t a n t a ) . — 1er l>évéelié V I I ( L i b e a r ) ; '.e 
r r a n f i p a n e ( M a r i s s e ) : Sa Pi l de jute (Van-
d e n b u l c k e . Kéd„ 1 ' : » " 1 / 1 0 . — P e s a i s : 

S r g , 3 3 . 0 0 ; pi. , 10 .30 , 1 1 . 5 0 , ».O0; Pe loute : 
ta'»»-., l.'B'.UO; pL, 1 0 . 5 0 , 1 6 . 3 0 , » .00 

r r a n g i p a n e a ruenê pendant on tour en 
c o m p a g n i e de D é e s s e A l b e r t ; au detixièni? 
tcur. D é p ê c h e toi V I I prenait la t t t e et p e 
sait le poteau a s e r trois longueurs sur r'ranej-
pane et >'il de jute , ea dern ier bien revenu . 

3e COl 'RSK. — P r U rrânc t -Aaaér l*ue . 
( S l e e p l e - C u a s e , 3 .5m) m. ; I l inscr i t s , I par
t a n t s ) . — l r Kodak ( H o w c ) ; 2 e Caoovs 
( S p u o n e r ) . — l ' a a a t e : U a j . , 1 3 . 0 0 ; pi . , 8 . 5 0 , 
8 . 5 0 : P e l o u s e : t iag . , 16..">u; pi. , 8 .ou, 1 0 . 5 0 . 
— l i a n t : 4* • i l " ; » longacura, loin 

Apr iés a mena la c o u r t e bien sKtaché de 
p lus i eurs longueurs , au d e u s i e m e tour, il ré
trogradait , c e p e n d a n t que Prod ig i euse tombait . 
La lutta entre C a n o t a et Kodak c o n t i n u e : su 

I dernier obstac le Kodak prenai t p lus i eurs lon
gueurs e t termine ple in de res sources . 

I lie COL'BSE. — P r i x da M o u r a u x et de 
I l ' U n i o n dea propriéta ires d u « • arrondlaae-
I niant (Au trot monté , S . S M m. : 7 inscr i t s , À 
I p a r t a n t s ) . — 1 e r Datées ( V a n d e n b u l c k e ; .'. 

( D e v r e a a e ) . — l > s a ; e : Gag. . 1 4 . 0 0 : 
(Isg. . 15.C0'; pi.. 9..H'. 
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inqui f i é e j u s q u ' a u poteau. Sni>-

saat dans une très belle foui.'e. « a j . 
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BAS>KET-BALL 

LE MATCH NORD-ALSACE 

Alsace bat Nord par 5 1 à 3 3 
DiaasaU sur !c licnn terrain do l'A. i". 

Wattrclue, oc mtitcii a remporté un ttvs 
i<cau succès. C'est devant 5tW personne* 
euvirim qaa s'esc découler, pur un tentas 
Npicntlide, cette belle partie qui vit !••» 
A! sa ci en s ekiDiner durant la première mi-
temps et nrriver au repos sur le score 
île L'3 i H . La deuxième mi-temps fut 
p l u » é g u i e s u r t o u t peDtl.-iiit l e» i lprn ièr . '» 
minutes. L'équipe «"Alaatee est tntitc en
tière à féliciter, avec une nientinn »pé-
ciaie au capitaine Ton.leur. 

L'équipe «ordïste joua île Façon • trop 
apaaieariqui et aurait pu taire mieux. 

;ATATION 

LE CHAMPIONNAT DU NORD 
DE WATER-P0L0 

!.. Knfan 

«1WC 

lit le 

x Toafquen-
r j i 'u ili-s |i* 
preatier but 
ne accoude. 
Uondnel et 

muipe réserve u 
mue de Teatreewi : 
lircuiiére île» Pupille» 
i l nna jchc à niuli. 

IJI Victoire est ret 
ii'iis qui ont su impi: 
début, lïiiudnel nia ni 
pour Tourcoin» à la v 
Successivement. I.amlu 
\ a'mlecasteele marquèrent leur but sans 
un- le keeper tourquennoia eut .1 s'em-
tilover. l-t mi-letns est sifflée sur le ré
sultat: K.X.T.: 4 — I'.N.I..: I». 

l e s lj l lois essaient île réagir mais en 
VJIU et les Tosirqueauois augmentent leur 
avance, malgré la défi-nse du soal-kee,ier 
.'illuis. qui réussit à sauver quelques beaux 
t.urs. Vand»c»;teele et Itoiuluel tnar.iueut. 
I n penalty est ai-onnlé à Tourrofat et 
Vsndecnsteele le tilni-e facilement. Casteur 
marque le huitième but pour Toarceluf et 
i* tin 'st sifflé» s-nr le résultat île 8 à 0 
ea faveur de Terminât . ».,% . ; , 

Kn lever «Je rideau, J'iiqilUte U l des 
l'.N.T. a en facilement raison de l'équipe 
II itra Pupilles île Neptune de Lille. 

Le concours international de plongeon-, 
« e e a . i s é par la B.C.!" V. »-i . ' i s . l e dea T ' -
r e . e s et qai a étt- d isputé Iiier matin, a jst 
d,« plus iittéreaaauts. 

R é s u l t a t s : 1er l 'nu.«ard (S.C.T \ IL'7 ,i. 
7 t : 2a Heiak'.a (8.1 . U . F . ) , 1:1 p. - : 3e V i 
de Ven ( A a T e r a l . IO» p. I l : 4e Sdiunsm ( C > 
i"«na) , 87 p. 3 1 : 5e Ucrouet , 82 |>. . ; . 

MOTOCYCLISME 

LES RÉSULTATS DU RALLYE 
DU CLUB DES X DE R0UBAIX 

Hier a «a lieu le rallye numéros orga-
n se par le m t'Iuli des X ». épreuve ré
servée & tes •sas-sobres actifs. L'épreuve, 
qii fut gratiliée d'un tratpi «uperue, 
l'h'Jnt un «raml succès populaire sur tout 
1' parcouTt». Les speetateursi furent nom
breux. 

Le» contrôles étaient tenus à Tour coing 
CasM île naduatarie. par MM. Heaner.Tcfc 
• r Gilloa: à Mourani ITroii Kuisses), 
t'afé de TEtoile. par M. II. llepinny: nu 
Croisé-Laroche. Cale île l'KtoUe, rar M. 
l!ourjeon L.; à t'icts. Café de la Planche 
t'.piuny, imr .M. i,aiteyre. Le contrôle de 
départ et de l'arrivée était tenu au sièt"-
par M. Vanriiirscl.ieie. président du Club, 
aidé dans aa tnvisc ]iar M. Uoyennette. 

Le classement îles concurrents a été le 
suivant: 1er -M. cr Mme Mattclin. eu J4 
minutes; '1* liatsclier. eu ^5 minutes; Ue 
(irj-moavprest, en .')<» mi-i ;tcs: 4e Canby en 
4!) minutée; 5e Deleplanque en 1 b. 0û; 
Re Bourgeon en 1 b. OC; 7e Rihot eii 
1 h. 10; 8e Franck en J b. 12: lie Cor-
n;llie en 2 b. 1". 

T>a distribution (les prix eut lreu il 18 b, 
M siège où tous les membres actifs et 
honoraire* a'étaietit réunis et elle fut 
l'isccaaion, nne fois de plu.», de voir la 
grande camaraderie réffner parmi tous les 
membres. 

Le président eut quelques paroles ainin-
Mes enrera les personnes qui dotèrent de 
beaux prix le Rallye, les contrôleurs, qui 
abordèrent leur temps à l'organisation, 
la presse epi contribua beaucoup, par ses 

rmeabreax article», aa suei-es de la journée 
'•i .:u Cumité qui. d'accord avec les mem
bres actifs, se proposa de faire l'année 
prochaine encore mieux. 

ASSURANCES automobiles, accidents, 
vol, vie, incendie E. Therssen, 74, bou
levard Industriel, Uv (Tél. 44.31). :M'.1M 

T I R 

L'ASSEMBLÉE GÉNÉRALE 
DU « TIR NATIONAL DE R0UBA1X » 

Hier diirmnciic. à 10 h., a été tenue 
au stand des Truia-Poati, l'assemblée gé
nérale de notre société de tir à longste 
portée, sous la présidence du cominaudaut 
Albert IJiiliyn. Autour de lui avaient pris 
place M. V. ltenard, président .d'honneur; 
MM. lieari Vaudaclc et Henri Lcveugle, 
vice-présidents; Jules llesrutiiaux. tréso-
ricr:. II. Beaucamp», secrétaire; J. Honte. 
U. Commen, Farraeque, l.ecomte, Les-
eeux, Macou. Lafléchelle, Savuries, Van 
Norden, niemhtes du Comité. 

Le président présente le rapport moral 
de l'année écoulée, démontrant que la so
ciété- est en progrès continu. Il rend hom
mage au zèle incessant de ses collabora
teurs. 

Le commandant Itobjru termine son allo
cution en félicitant ceux de ses collègues 
et amis qui, au cours de l'année écoulée, 
ont oliitfuii des récompenses officielles, 
notamment: M. Léon Savorics. nommé 
chevalier de la Légion d'honneur: MM. \". 
ltenard et Henri Vandaele. qui ont obtenu 

la médaille d'or de l'Edocation physique. 
.M. J. Desrumaux., trésorier, présente" 

ensuite la situation financière comme' sa
tisfaisante et qui est approuvée par'.l'as-
semblée. Puis, prend place le renouvelle
ment triennal du comité, qiti nomme a'sou 
tour son bureau. 

Voici, à la suite de ces votes, la com
position actuelle du comité du T.X.B. et 
pour trois ans; Présidents d'honneur, 
MM Ceorgei Moire. Victor ttinard. gé
néral Bossu; préshtleut, comtnaudaut A. 
Itohyn: vice-président, administrateur. H. 
Vandaele: vice-président, directeur géné
ral. II. Levengle; secrétaire général. A. 
l'.iivart: secrétaire adjoint, 1!. Iteaucattlp: 
trésorier, J. Desrumaux: directeurs de 
tir. P. Dutrieux. A. Lafléchelle. l > o U Sa-
vories, Louis Vandemeuïbrouck: contrô
leur des classements. ('. Longuet: géranl. 
Humain lleancamp. 

HIPPISME 

LES COURSES AU CROISÉ-LAROCHE 
L'lli|ipi'drotue des Flandres a vu dcftler 

aujourd'hui la fouie .les grandes journées 
hippiques. 

Assistauce 1res élégante au pesage, ofi 
les modes de printemps se manifestaient. 
Les rolics de clarté soyeuse, le* premières 
mousselines, lcx tailleurs de fautaisie. 
Presque toujours, le chapeau s'ait-ordait 
avec la couleur principale du costume et 
quelques rares chapeaux de pailie appa
raissaient teintés, encerclés de fleurs e: 
de rubans. 

Côté sport, les épreuves furent dispu
tées avec acharnement, aussi les parieurs 
a'onl pas regretté leur déplacement. l.es 
épreuves principales de la journée ont été 
le Prix Lasalle (course de haies) et le 
Prix de Normandie (au trot monté); ce 
dernier a été enlevé de liante lutte par 
D é p ê c h e - t o i V I I . d é j ô v a i n q u e u r h i e r . 

Voici les résultats technique» de la 

Uni té S francs 
lr . . COCEUC. — Trix daa E n t r e p r e n e u r s 

( P l a t e , ï . l o o ns.; 1 4 inscr i t s . 4 p a r t a n t s ) . — 
1er S a n * Dragon ( L a c h a u d ) : 2e P a l e r m o 
( P o r t a i s ) . — P e a n g e : Oae. , 1 1 . 5 0 ; pi . , « . 5 0 , 
6 . 5 0 ; P e l o n s e : G a j . , 1 3 . 5 0 : p i c , 7 .00. « . 5 3 . . 

Après on beau départ , P a l e r m o et Tleuron 
ont mené pendant u n t o u r ; au dern ier tour
nant . S a n g Dragon aa rapprochai t t r è s fort 
dans la l igne droite , il accentua i t son avance , 

sur P a l e r m o . 
2o C O U R S E — P r i x du Mont -Pévè le ( A n 

trot at te lé , 2 .S50 m . ; 17 inrerrts. 13 nar-
t a a u ) . — 1er E i o p a I I I ( V a n d e g h i n s t e ; Je 
Empereur B ( V a n d r n d r . i t ) : 3 e Fol iosa ( I s -
«akofl. «éd.. 1" iV'-i/j. — Pesage: Gag-
2 1 . 5 0 ; pi., 7 .00 , 12 .50 , « . 5 0 ; r e l o u é e : Oag., 
3 7 . 5 0 ; pi. , J . 5 0 , 1 4 . à 0 , 7 . 30 . 

Gina-Porta e s t part i bien détaché du groupe 
Qai. un ins tant re s t e presque aur place . Quel-

0 ; 2e. Centel l , 
t a r . m s t e ( L e v a i e n t . 

. 2 0 . — Pas i c u r u : T e d o y , u n , t f s . M i . 
muteur , U é l t a II . a toass ier . Cadeau Royal , 

idiablce. La Balus trade . 
P r i x da afontfort ( 2 . 4 0 0 m ) : 1er, I.'.Vi-
..-» de Menin ( .Semblât ) , s .ou et 6 . 0 0 ; 2c , 
•mano 11 (Tortero' .o ) . S.00. — Pas couru : 
tran iue . Grand C.ief. l l a f s T a l . 
P r i x L u p i n (Grande Poule des P r n j u ta', 
:i>C m.) : 1er, Tourbi l lon ( E l l i o t t ) , S.00 et 

Walk (DuTorcr ) , l u . 5 0 ; 3e , 
B o u i l l o n ) . 1 3 . 0 0 , — Pas cou-

Maréchal , Prim. Raeburn. 

; . ; ' ! ) 

uo 

Dali E'olo 
Prix da l'BapUnada (2.000 m. 

. t o n . ISaforsa) , 2ô .5o >t 1 2 . 5 0 ; 2e, I.e 
a l lé (OUani-el icr) . 1 9 . 5 0 . — Pas ce 
. h a n ; Ti , Danicret . Bicu de Chine. 

P r i x d s Lac C-'.luu m.) : 1er. l.a 
l i n d u ) . 1 1 3 . 0 0 et 3 « . 0 0 : L'r, Ari| . h 

( E l l i o t t ) , 1 0 . 0 0 ; Se. Boot l rgger (II 

. Phle 

: 00. Mo Usa 
l . . i . a d e . T o r t o i i e . b.iell . S a b é e n n c , t ' oronadi 

P r i x , du Trocadéro ( 2 . 6 0 0 m.) : 1er. Hêtre 
Pourpre ( B o u i l l o n ) . 21 C0 et 7 . 0 0 : 5e . Val 
d . ' o s t e ( f t a b o e ) . « . 3 0 : 3e. P r o m e t t e (Al la-
n . I d 1. 9 .50 . — Pas couru : Calnadse, Mann^-
> i c. l i t i . B a s , Ra^in. 

L E S C O U B I E I A B O I T S F O R T du 31 aaal 

P r i x daa Ormes (d.OOO fr . ; 2 . 2 0 0 m . ) . — 
1. Klosrer Uirl , 2 . Héron , a . B r a ï i a . — S a n 
p l a c é : L'roii. — l ' e s a g e : 1 4 . 0 0 , 7 .00, S . iu . 
».»U; p e l o u - e : 1 2 . 3 0 . 6 . 5 0 . 8.01), 10.C0. 

P r i x dea S a p i n s ( 1 2 . 0 0 0 f r . : l . o o u n O . — 
1. l l idiui . 2. Bol lan. ». Gâcheuse . — I ' » , i : t . 
6.0H; p e l o u s e : C o u . 

P r i x d ' U c c l a ( l u . n o n t>. : 2.7o'l m . ) . - -
I. H o l i d a v . 2 . Mis» Victory , 3 . Hal 'a l l i . — 
-Non p l a c é : H a l v r r t e , — l ' e s a g e : 0 .50 . 6.>C, 
1 5 . 3 0 : P e l o u s e : 7.3fl. 0 .30 , 1 5 . 0 0 . 

P r i x daa « l é » ( 1 2 . 0 0 0 (r. : 1.3O0 m . i . — I. 
( ia l lahaédia . -2 . R u s t i i u f . g. Farceuse . — Mua 
p l a r é : l 'kaue t t e . — P e s a g e : 4 0 . un, I4 .S0 , 
49 .00 , 3 1.00; P e l o u s e : 5 2 . u 0 . 2 3 . 5 0 , 45.5') . 
45.OO. 

Admires connus cette apoctlva joint 
la gréaa S la force. 

Elle est ts cible de toua les retarda ; 
mala aile Odfla la critiqua, car arSce 
i TAKY. sa peau est blanche st lissa 

Avec la mode -ctuolla eut es ee laa 
braa nus, h fau pour dtre dléganta at 
ae sjnéa. au» voua utllialaa dès A pr» 
aant l ' Iau TAKV. Ii«uida limplesa qui 
aupprima an que quaa minutas poils at 
duvata essflraciaus, aana tasser ta 
me ndra point noir. 

Demandes l'Eau TAKV aujourd'hui 
même dana toutes laa bennes mai-
sens. La flacon vendu O francs 

Vous auriez tort d'hésiter 
puisqu'il y va de votre santé. 

Vous auries tort, si TOUS avez en ce 
moment i vous plaindre de l'état de votre 

, santé, de ne pas faire nn .essai avec le» 
| Pilules I'ink. 11 est, en effet, très probable 
I que votre senaation de lassitude, votre 

défaut d'appétit et da sommeil, vos maux 
| d'estomac et les mauvaises digestions dont 

vous souffres sont des symptômes de l'ap
pauvrissement du sang ou de l'affaiblisse-

j ment du sysième nerveux. Or la déclara
tion que nous reproduisons ci-dessous esi 

i nn témoignage, de la .puissante efficacité 
Ides .Pi lu les l'ink contre les affections et 
{ les) malaises provoqués par le manque de 
! vigueur du sang ou la dépression nerveuse. 
I « Je suis vraiment très satisfaite des 
: résultats que j'ai obtenus avec les Pilules 
j Pink — écrit Mme Dubost, demeurant .1 
1 Ohampagneux (Savoie) — c'est un médi-
I catnent remarquable qui a rétabli mes for-
j ces et m'a donné un excellent appétit. » 

Les Pilules Pink donnent du sang pur. 
| généreux, riche en globules rouges, en 
• hémoglobine et en éléments nutritifs, re

constituent la vigueur du système nerveux. 
! stimulent l'nppétit et, enfin, restaurent en 

peu lie teinps l'écotromie générale. Aussi 
les l'ilulea Pink sont-elles un des remèdes 
les plus actifs contre l'anémie, la neuras
thénie, l'affaiblissement xénér.i]. les trou
asse* de la croissance et du retour d'Age, 
les maux d'estomac, les maux de tête, l'ir
régularité des époque». 

ftn vente oans toutes ,er pitarmaeie» |te 
nCt l'h» P. Barret. 2:1. ru. «Malin, paris 
« francs la ooite, 45 francs ie> - i,oite& plu; 
0.50 île timbre-taxe par isiite 

:timc ( V i n c 
te de l 'audil 
.s de Beet .m 

le quatuor Radin 1'. 
Le quato quatuar . 

r . A D I O - T O O L O U S E ( 3 0 5 m . ) . — I! 
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P r i x da B l i c q u g (at.OOO fr . ; 3.2.10 Sa.il — 
1, First Fl ir l i t , 2 . Miss 0 ' l l a l > T , 3 . Tarn . — 
Xon p l a r é : Chartreuse . — P»«a«c : ÎO-.00. 
10 .00 , 2 7 7 . 0 0 , 1 5 . 3 0 ; P e l o u s e : 34.5') , lS.a^i. 

•40 .00 . 1 3 . 0 0 . 
P r i x da HethT (10 . i« jo lr.: 2 ,150 ni.'i. — 

1. J e i r c n . 2. Grognard, 3 . O r a n g e . luire. — 
Xon placé . P r i m e Igor . — P e s a g e : 29 .3 J. 
1 7 . 0 0 , 1 7 . 0 0 ; T e l o u s e : 2 9 . 5 0 , 1 6 . 0 0 , 1 7 . 5 0 . 

1er M. Max 
P. i T. pour la 
, . . - ; é . _ Ï 0 a . 
s:. .tion : J l a r j 
Ml renro. or, h 
v . i t n r » ( l . lnc l 
( . 'clea W a l t e r ) 
'.M. n i : Pomon 
l e s c lowns ilo 

al . i i . 
alk, 

. i . 

COMBATS DE COQS 
T O U R C O I N G . — Chcs .M. Vnoho lme . » 

l ' A b a t t o i r da Tourco ing la msrd i 2 juin l » : l 
.1 se jouera nn joli 3 / 5 pour 3 . 0 0 0 1rs. P a i r e 
de p la i s ir 3 0 0 1 r s . . L e Grand Cal lodrome r . , . 
tra l 'AbAttoir . Aai, par/). 6 A. 3 0 p r é c i s e s . 7 6 * 

1 r. 
Programmer 

tVAJDIO P . 
,-oncert 
akaaia 
U . r e i e r 
1 rfai.Je 
di ) : -le 
un l i e s 
. r é s i l i e 
Cals (G 

13 h. 
a r r i v é e 
c - v . . . i 

15 h. 
.<é r i ^ 

1U h. 
10 k 

r.i k, 
i i h 
2 0 h. 

d . 
i a 

)• 
a i d a 

l.elr 
.t .rie 

30 • 
d.» 
s ' . 

' A .s 

1-, 

go 
4.,. 

l')n 

S. F. 
du l u n e : 1er juin 

T. T. HOaXD-IalLLE. — 1 
>U4 p . 
sord . 1 
Hérille 

e dorée 
tango 

na.se 
Parés 

ln form 
navires 

leurs . 
crt de 
r at ion 
ique re 

Cours 

..L.-iqae 

cert d . 

r l'Aaae» ation de 
h. S0, 

i iad .e -
r o g r a m m e : I J u v . r are 
( i l o s s i n i i : ( é i e u r 

, sur le Trousèr« 
va lse ( W a U t e u » 

( J o s é Lucches 
L e a r a i ) : t a l t a 

au port de Duu 

de l iad iophonie du 
produi te . 
• romsnnniques . i 

r e p i o d u i i e . 

musuiua reproduit 

: lar.-o 
(Ver-

) ; P , r 
l : l'a • 

in:i |U'-. 
t e r q u e . 

Nord. 

nforma-

« orga-

r.ci^.qu. 
: Concert par l'orc.ic.-'.re Je ... 
.r de la Garde Consula ire a 
s t f ée par Cnomcl : Gr i ;r , , ou-
e ) : I .éfCnde de la m o . i t i . - n . 
: P s t a r . ike t ea a s s i k a l . Myd I-
e ( T r a l d t a a f e l ) . — go h. sd : 
ara et g g t s i a . d u . T h é â t r e d e , 

l 'n 'ants . d..n« un sketch inédi t . — 20 à. 33 : 
F. . : ta i . . ie sur H. A. II. ( C s r r U ) . — 20 h. 4 3 : 
I.-. Quart d 'heure antlinlo riq.ie : P o è m e s coa-
s. , t i > a u s » t i de m. i et de |a!a ( I . e . o m t e 
o - I.isle, Henri de R é m i e r , Gtiido ile.-er.e. 
V e é r e Gille. p ierre .Vot'uomé. AdalpU» I l . i r . l . . 
l é . n De.(_bel). .Lecture- . — 21 h. : t f i a l l a e s 
m ' e d i e s i t s l i en t i e s p,i«r nrvbaslre (To-t^-) . -—.. 
i l h. 15 : Su i te de j e u s ( T u r i n i ) . — J I h. 3 0 : 
iMeraaMa de a. lopaon». ;,ar M. l .om' . i r . l . — 
-1 h. 4.1 : Repr i se dit . oncert : l tans la forge 
Cksleaekeirg): T à a j a ( A l b e n i s ) ; Mélodie (K... 
kin.teia); alareba (G. Ailler). — M h. : .Tour-
aal pari... 

N A T I O N A L ( L a v t n t r y ) (5 XX, 1.534 a . e t 
2ÔJ.3 a s . ) . — 12 h. : C o n c e r r . d e mus ique I,. 
; é r e . — 13 h. 15 : Concert . — 14 kl : Uramo-

Jack Pag 

gai s 
re. — i n k. 15 : Musique l.'fè 
13 : L 'heure en fant ine . — 1S h. ; 
e et son orches tre . — I â h . t.) : M 
ach poar l i s n o : Toccata et fugue en do 
c r : S s u . t e française ,„ sol. — l u h . l j j 
rd Scr i ; t f r e i a a d ) ; Ci..:r de lune ,L>ebus-
— 20 h. 

I Verdi 
'l|U 

La For 
h. 10 M ..s 

i destli 
•hall. . 

it. l 'n quart d ' h e 
Isa T h o m a s ) : a ) Air j 
B u h l m a n n : b ) Ohan-

ntéri : c ) Comme nne J 
M. L'antéri. — L'n quart d ' h e u r e 

d ' o p é r s - c o m i q u e : i l i r e i l l e (C'aarlea ( l o u n o d ) : 
a) A n s e s du P a r a d i s , par M. Vi l l abe l l ac b ) 
I . é ' è r e H i r o n d e l l e , par M i l e G a u l e y ; c ) Ri i e . 
F i l l e s d ' A r l e s , par M. M U I T : d ) O Masi ' . i , ! 
pat a l l ia Gauley et M. Miotie lett i . — Un quart | 
d 'heure k la Comédie F r a n ç a i s e : L e s " 

S A I S O N T H E R M A L E 1 9 3 1 A SAINT-KEG 
T A I B E P A S L E M O N T - D O R E . — Service 
automobi le en correspondance au Mont-Dore 
avec lea traîna expres s da Part». — Herrica 
de nuit . — A) l in 1 4 1 5 au 22-2:', m a i : P.:ri. 
Auster l i t i dép 1(1 h. 5 4 : lo Mont-Kore arr 
0 h. 1 0 ; Sa int -Xecta ire arr. 8 k. 15 (du 21 
s a 23 m a i ) . V o i t u r e s d irec tes toutes ( l » s - e s . 
arec compart iment -couchet te s en I r e rlas.-e 
entre Par ia -Anster l i t i et L e Mont-Dore . — 
11) Du 2 3 - 2 4 mai au 13-14 a e p t e m b r e : Par i s . 
Quai d'Orsay dé|>. 21 h. 4 7 ; Le M o n t - l l e r e 
arr. 7 h. 2 3 ; S a l a i - N e c t a i r e arr. il k. 3 o . 
Voi tures directe» toute» eiaasas. IVarons-li l s 
de I re et 2e cl. cnt.-e Parte-Qaal l ' O r s a y e: 

N,n 

T O U * E I F F E L ( 1 . 4 4 6 , » m . ) . _ l à h. * i : ] 
e u . n a l pari.'. — 2 0 b. 3(l : I tadio-conrrr: 
:t i ivhoii ique ' Su i te en six pièces ( J . - S . 
. . h ) : l i a l i a l e en sol mineur (OntVpla) ; L a i 
1 i au» cheveux de l.n ( U e b u s s y ) . 

r .ADIO S T R A S B O U r . O ( 3 4 5 , 2 m é t r é s ) . — 
• h. 30 , 13 h. 15 : Concert de musique enre- | 
les'e. — 17 ..., l a ii„ m h. : Concert instru- ] 

i . i . t a l . — 18 • 45 ; Pe t i t e crand'mére (Mar.-k i 
, > l c r ) : Le Trousére (Per- . i /e , X'essi Sattra-
a ) : l .ac le de L. .mmermoor (Tot i dal J i o n t e i . 
a Û o c o n d a ,1) . i r . n a l » ; I t e l l o ; Mereaass 

M I D L A K D X E O I O N A L i D a v e n t y r ) , 5 gk, 
SU, ,8 m . ) . — IS h. : Giamopt ione . — 13 h. : 
Mi.sittue l-'tère du Piccadi i ly H ô t e l . — 14 h. : 
C i c e r t . — - . 7 * . 1 5 : L 'heure en fant ine . — 
l a h. : Jack P a y n e et son orches tre . — 
l - ' h . 4 0 : Mus ique l é ; é r e . — 13 h. 30 : Le 
M-.dlasMl s t u d i o Chorus . — 2 0 h. 35 : Sérénade 
r. i ( M u , a r t ) : Idy l l e d ' a u t o m n e (A. P o s t e r ) ; 

nisé par l 'Assoc iat ion de Uadiophonie du I Le palais féer ique (IL I l a r d i n ; } : Tableaux 
Nord: L'n quart d 'heure aux concerta P a s d e . I T : ;oresques l , f o n ; e n ) . — 2 1 h . 4 . 1 : Récital 
l o u p : Marche i c o a s a i s e (C laude K e b u s s y ) . e c - l d 'orgue . — 22 h. 30 : Musique d e , danse , 
c b e s t r e symphonique , dir. IngSe lbrecht ; M a s - , H U I B B N ( l . « 7 S m . ) . — 8 h. 53 : D i s q u e l . 
ques et Bergamaai iue» ( P a a t s i ) , orchestre »ym- ( . , h 1 0 . j . „ u r ït.t m a l a d e s . — 12 h 10, 
phonique, d ir . I n g h e l b r e c h t . U quart d heure , j k H . D i , g l j e 5 . — 1 3 n 1 0 . Concert d'or-
d ' o p é r a : H a m e l e t ( A m b r o . s e T h o m a s ) : a ) Air g u ( , l t n ,>5 j l h 4 Û . D i s o a e s — 
de la folie, par Mlle Eisa B u h l m a n n : b ) Ohan- , t „ it) : p o u r " i „ m , ] ' a d e - ! — 17 h.'40 : 
son bachique , par M* L a n t e n : c ) Comme o n * } Cinrr-t 9 h 10 • P o u r la j e u n e s s e 
,,V,e neur . par M. Lantér i . — U n quart d ' h e u r e | . . , „ ,,,' . A n a , „ ; , m » „ „ . ̂  , , m i „ , u r 

( .7 -S . Barh) ; sTaehet t u f ( B a c h ) ; E léva t ion 
( R r s s i ) : T h é o d i r » ( H a e n ' d e l ) : r>ss Ver lorene 
Paradies ( ( Bossi ) ; a r * , J h è 1 : Concert . — 
22 b. 2.V : DIsqcea. 

( 4 4 1 , 2 m). — N.VPLJJS ( 2 S 1 . 4 M . ) 
12 h. 
h. : Con. 

! . 5 0 : Di . 

Conr l égère . — 
ocal e t ins t rumenta l . — 
— 20 h. 40 : Musique lé. 

Ridicu'ea ( V o l i è r e ) , par M l l e s Leeonte 
et B é a t r i c e B r e t t r , avec M. Georgee B e r r : Le 
Médec in malgré lui ( M o l i è r e ) , p a r Ml le X i tan 
e t MM. Croué et Lafon . — Un quart d'heure j * * ' e . 
au T r i a n a n - L y r i q u e : L e s Cloohea de Corne- L A N O E X S E R G ( 4 7 2 , 4 m ) . — 7 h. 05 
vi l le ( P l a n q u a t t e ) : a ) Va, p e t i t mou» ie , par l'J h. 4 0 , 11 h. 15 e t 1 2 h . 10 : Concert d s d! 

;alle d e s 
) Chanson du 

Cidre, par Mlle F.dmée F a v a r t ; d ) U n e ser
r a n t s , par M. A n d r é B a u g é . — U n quart 
d ' h e u r e à l 'Empire : Avoir un bon copain 
( W e r n e r ) . 

E A D I O - P A S I S ( 1 , 7 2 4 . 1 aa . ) . — 7 h. 45 , 
12 h . 8 0 , 13 h. 0 5 , mus ique enreg i s t rée . — 
1 3 h. 4 5 : Radio-concert . — 18 h. : Mnaique 
er-regifirie. — 20 h. dû : Sonate en si mineur 
p o u r p i a n o ( C h o p i n ) . M. L é o n K a r t u n : Etu-
dea la t ines i R e y n a l d o H a h n ) . — 2 1 h. 30 : 

13 h. 05 : Concert . — 15 h. 5 0 : Heure 
et .rant .ne . — ',6 h . 20 : H U t o i r e » pour la jeu-
s t a s e . — 1 7 h . : Concert . — 2 0 h. : Marche 
oea Cuirass iers du g r a n d pr ince é l ec teur (S i 
m o n ) ; Marche de» Caval ière du pr ince élec
teur ( M o l t k e ) ; Marche so l enne l l e da Ver-
sai l le» lcV7u ( T r e u k l e r ) ; Marcha da parade 
( M . Ro land) ; V i e i l l e fidélité a l lemand» (Frant -
r e r . ) : M u s s i n a n ( C a r i ) ; Amira l , marche 
( F r i e d e m a n ) . — 21 h. : Quinte t t e en so l ma-
(sans ( B r a h m s ) ; Quarte t te en ré m a j e u r (Mo-

W a g e a - r e a t a e r a e t entre Paris-Qaai d'Or-
Keastlucee. Toutefo i s , à partir du 23 
14 ' train parlant de P a r i s l a . i a i d'Or> 
S h . 22 ne roasperla pas de voi tures dir 
Ire et 2e . 1 . P a r i s - U M.o i t - l lnre ni de sv 
restaurant , t'es v o i l u r e , s.mt acheminer , 
le train rapide d'été indiqué en (P.) r i s 
— B ) l i a 23 juin au 2!i s e . . | e „ i l „ e . . 
Ire at 2» elaeees s e u l e m e n t . : Paria 

COMBIEN OE MALADIES 
D'ESTOMAC 

oat romtnrncé par un excès d'acidité du 
eue gastrique, provoquant les pesan
teurs, les brûlures, les vomissements , 
les indigestions et bien d attires genes, 
voire même, complication plus grave, 
l'inflammation des muqueuses si déli
cates de l'estomac, l'our prévenir ces 
malaises ou pour obtenir un soulage
ment des troublés digestifs prenes nne 
demi-cuillerée à café de Magnésie 
Uisinuiee après 1rs repas ou lorsque le 
besoin se rail sentir, hlle neutralise 
1 acidité, facilite l'assimilation des ali
ments en cours de digestion et prévient 
1 inflammation des parois de l'estomac. 
La Magnésie Biamurée (marque déposée) 
se trouve en rente dans toutes les 
pharmacies. Es*ayei-la aujourd'hui, elle 
atelfra r i te fia à vos troubles digest i .s . 

Lne Dangereuse 
Infection 
Des Pieds 

envahit Le Pays 
Examine! ce soir 

.M iwfmas ne ptxrsenwnl 
IHI.S tt'5 >;> m)iloinv 

Regardez si, entre vos 
orteils, votre peau n'est 
pas moite, épaisse, blan
che et ai elle ne pré
sente pss une légère 
inflammation, avec des 
craquelureset de minus
cules ampoules '? Ce 
sont la les premier» 
symptômes d'une très 
dangereuse i n f e c t i o n 
dont le germe a'eat in
troduit dans des mil
liers de levers. Si vous 
constates i'un- quelcon
que d'entre eux, un 
seul jour de retard peut 
vous coûter cher. Pour 
obtenir un soulagement 
rapide et sûr, ajoutez 
des Saltrates Rodell à 
de l'eau, jusqu'à cequ'ils 
libèrent de l'oxygène et 
lui donnent l'apparence 
du lait. Quanti vous 
trempez vos pieds dsns 
;e bain laiteux, les ger
mes sont détruits et les 
sels médicinaux pénè
trent dans les pores jusqu'au siège 
même des maux de pieds. Kn ' même 
temps,. lea cors sont amollis et peuvent 
être extirpés, en entier et avec leur 
racine, l .es pieds sensibles, fatigués, 
endoloris, trouvent un soulagement 
Immédiat ; l'enflure dispsratt à un tel 
point qu'on peut souvent porter une 
ebaassure d'une bonne pointure plus 
petite. Vous pouvez marcher toute la 
journée ou danser toute nne nuit avec 
la plua parfaite aisance. I.e coût des 
Saltrates Rodell est insignifiant. 

Nos bureaux sont fermée le 

dimanche. 

Conduit* inté
rieur* 4-5 places 

6 partir de 

25.900 fr' 
Démonstration 

Chez tous les 
Agents 

Vente à crédit. 

ÉOO 
« l'heure... 

Imais dnwwM f 
m 

Peu de voitures le donnent 
r é e l l e m e n t , m a l g r é leur 
promesse... . 
La «Ford Française» «tient» 
le IOO avec son moteur 
p u i s s a n t a u x r e p r i s e s 
Poudroyantes. 
Et les p r o p r i é t a i r e s de 
grosses voitures vous d iront 
loyalement que sur de longs 
parcours ils se sont trouves 
en l igne avec une Ford... 

e-TNCOLNl 

S. A. Française Ford, 215. Quai Aulagn ztârcC ICasrdaatt, 

NECROLOGIE 
Usae \ . - . . , P.... ,,: i i - l l vi'.ie e- .s-. 

enfants . :, . • „,c! i . . p..as()uia et V»»-
daèle. ; ."•• toa. ,\ . ... , saarqnes de SMH-
i..-i:i iu- i , , . . . , à la sui te du d.-eèa d.-

M. Honoré BASQUIN 
id ni leara sinr.'res r e m e r c i e m e n t . 
a..-, personnes q... ont as s i s t é ai .s fini. -

y . , - - • • • - r . . n i exprimé leurs s e . t i a s e n t s 
de cnnJn léaase s . 0H.I 

Mme .!. Ma-.-,; et *a famille . 1res 
• . . . . marq les de .- ipail.i, . „ 
l . r s des s a n é r a i l k j de 

Monsieur Julien MARCQ 

ont exprimé leurs 
léaaees. 

e u s de condo-

Mme v e u v e ' Dnsoulier-T) 'lr. ,. ;. ae's 
i fanta tt . t u u t a la famiUa remercient 

••m sssiata aux (aaéraillea d-

Monsieur Victor DUSOULIER 

.̂ r. et Mme H.ie.-k-I ,efcbvre. leurs 
nts et tonte la famil le remercient s 
•ement les n o m b r e u s e , personnes av. 
, i s :c aux funérai l les île 

Monsieur Raymond HAECK 

ETATS CIVILS 
R O U E A I X . — 

T E I C O T S D E L A Y E T T E S . C A D E A U X 
Fi la ture de la Redoute . R 0 I 7 B A I X . 

Dciccs. _ l'tor.-i•• C ani . . . 62 a v . 

i: '. :' 

Monuments Funérairesct'c'aVû* 

Pompas funèbres ueaaraiea, a ,. tsc" t,- te 
al. lia T and. l lrsa i . - s ,•„,„,„. cmivo i s 3TJ 

TOUP.COINa Naissance» . J— « é r a r d 
. .'.' rue s.,: ' - - , . . ;;.,— l;o:tr tCrn. rue 
'iarn.t. n. — J. ,1 Catte'.oia, rae ' •! • Ta-

Daccs -

ARTISTES, ÉCRIVAINS 
j'iurnalistcsj, s . iv i i ; - , v-ets-e . -encan ••..f'-
tieht nue lutie coutùiucDe oui se piutisiiit" 
parfois juaa]ue tians le sommeil. I.'effort 
î l e s c e n t r e s p s i o . i o - n i o t e i . i - s e s t s o u v e n t 
ponssO jusqu'à l'extrême limite de la résis-
t.in.e. Mais .votre eerreaa a l.es.jin de 
repos. Si vo.is vous sentez fatitu^s. verrez 
nn na.-on .lo l.iuintonine dans un litre r)e 
vin île table et ro~«t obtiemlrez instant.i-
ni-inent lo niédicanint fini vous convient. 
La Qtiintonine. stns^aaaiste par rm eaTtratta 
île quinquina, et ilj >i la, tonifiera égale
ment vos nerfs e.» -enr portnnt l'aride 
liliospboriitue dont ib»'it . Iiesoin. La Qnin-
loninc se trouve a1, va-ix de 4 fr. flj dans 
toutes les pharmacies. 

Consignez vos mar
chandises via Oun-
kerque Tilbury, la 

route la plus écono
mique peur la provin

sse anglaise et Londres 

LMS 
c O N D O N M I D L A N D S C O T T I S M 

R A I L W A Y -a 
P o u ligner. 
drassar i t'Agence Cantmentale 
du t M. S , 12, Boulevard de ta 
Madeleine, Paris, Téléphona 
Opéra 01 -«4 et oi -61 o u i la So
ciété Anonyme dé Navigation 

A.L.A. , 9, rue de Mnntcha-
Ji.ii. Paris. T. carnot 89.00 

E d m o n d PascaL 

l a i p . d a Journal de E c u b a i x , 7 1 , Grande-Ru 

SONT INUSABLES 
Forfaits et installations spéciales pour 
Administrations, llôt«-*l. Cafés. B a r s . . . 

CAVALIER-DEVLAMINCK 
MEUBLES 

22 rue de Lannoy. 22, ROUBAIX. ."..'iTi... 

BOITLE E T L E M O N T - D O E E . 
l i t s m i x t e da I r a et 2e c lasse» e i r e u l . à part ir 
du 2 3 mai e n t r e P a r i s - Q u a y d'Oraaj-, L» 
Bonrboule et I.e Mont-Dore , d a n s le» train» 
rapide» de nuit 9â et 9 4 . Cette v o i t u r e com
p o r t e : 1» d e s compart iments A a a l i t com
pter, access ib le» aux v o y a g e n r s a lun i s da 
bi l le ts de I r a c las se m o v e n n a n t pa iement par 
place occupée d un supplément de 127 fr. s.", 
pour l .a Uourl ioule et 1 2 * fr. 2."> pmir l .d 
Mont-I>ore; 2» de» compnriin- ..ta à d c : x Irtl 

bi l lets de 2c c las se m o y e n n a n t le paiement 
d'un s u p p l é m e n t ris 1 0 0 fr. SS pour La 
liourboula ou î.e Meast-Dore. 

P o u r la loentiun s 'adresser : au» rares H» 
Taris-Quai d'Oraav, I.e S lon l - l lnre et la Bieir-
b o u l e : s u s A s e n c c s de la r i e d'Orbe ns. le,. 
Bd des Capucines , rt 126 . Bd l>»sp»il. A 
P a r i » ; a u x Aé-ences de la Caeapansie In'rr-
nationAle des WAirons-Lits. . l i i cd ld 
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JEAiNNOT, 
l'enfaot de la mine 

SJtANO I0MAN OXAMATigUl 

?AR RENE DU CHESN01S 

L'n miuaur lui parla bas & l'oreille. 
— A à ! »rtlet différent ! . . . reprit le 

por ion. Jalon, jramin, tu étais là-de
dans f... J e suis content que te voilà 
aaavé. La mine n'a p a s voulu mander 
son e n f a n t . . . El le a rudement bien fait , 
U mine ! . . . l \ i v s s remonter . . . Tes pa
rents pleurent bien sûr, là- l iaut . . . I l s 
te croient p e r d u — O n te soiïrnera an 
a j our ». Tn remonteras m a m u s e t t e . . . 
J e n'ai pas le cœur de dé jeuner . . . 

Tout en parlant , il passa i t au cou 
de Jeannnt le eonlon de son sar à tar
t ine s . . . 

— Allons, Isa Iwniincs. . . Met te/.-In 
deux « oaiinquels • et venea prendre 
le matériel daae la eajrc... 

H s'en fut , suivi des mineurs . . . U s 
cSieminaiesit du pas sppesant i et tin 
peu hésitant des travailleurs de la mine, 
M O S mot dire, survei l lant au passare 
û'nn eoup d'œil rapide, les boiseries ra-

1 iill iMlil consolidées qui supportaient 
la voûte - . . 

Le «rroupe s'était e n s a s é dans le bou-
t e a u de bifurcation, quand le porion 
se retourna : 

— E h bien î . . . Où est le sral ibotî . . . 
fit-il. 

— II suit, sans d o u t e . . . 
Mais déjà, le porion constatait l'ab 

i c a e t de Jcai inot . 
— A quoi pensez-vous donc, vous 

^ntie.i ? . . Le îraniin est resté en ar
rière ! . . . Aidcz- lc donc à marcher, que 
diable !••• Que le dernier aille à sa ren
contre . . . _̂  

Un mineur rebroussa aussitôt che
min, mai3 un erj de surprise lui 
échappa : 

— Les « quinquets a ! . . . U n'y a 
f i n s de quinquets . . . 

I,e porion s'emporta : 
— T u - e s fou ! . . . Qu'est-ce que tu 

dis î . . . 
— On a pris les « quinquets ni... 
Celui des mineurs qui avait indiqué, 

quelques minutes auparavant , la « che
minée n accidentelle, à seule fin de cal-
irer le fralibot, s'exclama : 

— J e suis sfir qu'il est pntri; dans 
le trou ! . . . 

— Ce n'est pas possible ! . . . C'est 
i n rude paillard ! . . . Rattrapons-le t . . . 
Je lui apprendrai à m'obéir, à celui-là... 
P a n s le trou .'••• 

Préc ipi tamment , mineurs et porion 
revenaient à l'endroit o ù i ls avaient 
laissé J e a n n o t . . . I l fa l lut bien t e ren

dre à l'évidence : Les lampes avaient 
disparu et le gal ibot avec e l l e s . . . 

A p r è s une brève s tupeur , le m i n e u r 
courut à la fissure qu'il avait lu i -même 
sijrnalée.. . 

— J 'en étaia sûr ! . . . cria-t-il . Le jra
min est passé p a r là . - -

D e s traces non équivoques de repta
tion éta ient vis ibles , en effet, à l'ou
verture de la fissure... 

Vainement , nn mineur tenta de pren
dre le chemin qu'avait dû vraisembla
blement prendre J e a n n o t . . . 

— Imposs ib le ! • . . avoua-t-i l , après 
quelques efforts in fruc tneu i . 11 faut 
être couleuvre p o u r prendre ce chemin-
l à . . . 

L e por ion t rép igna i t . . . 
— I l fa l la i t l e prendre p a r le b r a s . . . 

Comment l 'avez-vous laissé seul, vous 
antres f... 

— Qui aurait sonjré qu'il allait par
tir p a r l à » . . . 

— I l f a u t l 'a t tendre . . . U sera oblisré 
de reven ir . . . s'il n'est p a s écrasé ! . . . 
J e lu i donnerai ses hui t jours p o u r lui 
apprendre à m'obéir ! . . .- srrojrna le p o 
rion. 

Mais aussitôt, il se détourna pour 
qu'on n e l e surprît p a s écrasant nne 
jrrosse larme dans le coin de l'œil. 

— C'est p o u r sauver l'autre qu'il a 
fa i t cela ! . . . B r a v e pet i t 1— murmura-
t - i l . . . A h I c'est bien n n vrai enfant de 
î s mine , celui-là '•••• Tandis qu'il « en 
rerient » !••• 

D a a j k u l e n e e absolu d s t * toraJje, 

l'injténieur perçut nne rumeur mysté
rieuse fa i te de plusieurs bruits simul 
t e n é s . . . 

C'était un frottement prolongé ra
clant le sol, nn heurt métal l ique contre 
un corps dur, des éboul is de p i e u es, 
pu is , le frottement se reproduisait , 
haché, c e s sa i t . . . le heurt métal l ique 
s 'accusait . . . E t ces bruits semblaient 
anssi lointains par leur faiblesse, que 
proches p a r leur n e t t e t é . . . 

P ierre crut d'abord à une hallucina
t ion, mai s l a diversité e t la persistance 
de ees bruits le convainquirent de leur 
réa l i té . . . 

U n immense espoir lui Ronfla la po i 
trine. 

— Lea sauveteurs !..'. I l s sont là ! . . . 

Et d a n s . s a jo i e , sans réfléchir que 
t'es cr is pouvaient , en ébranlant violem
ment l'air dans un espace restreint, 
provoquer dea éboulements mortels, il 
hurla à tue-tête : 

— P a r ici I . . . P a r ici !••• 
H a i s sa vo ix résonna si étrangement 

sous l a voûte basse et tourmentée de 
sa pr ison, qn'i l n e renouvela p a s son 
appe l . I l se borna à rendre anxieuse
ment l'oreille, «'efforçant de surprendre 
la direction des bruits mystérieux. 

D e s minutes torturantes «'écoulè
r e n t . . . 

Pierre o a pereevait plus r i e n . . . F é 
brile, i l al lait et Tenait. Isa. mains ten
dues devaat InJ.pcrar éviter de «a eo-
Kner rudBBtnt a u x parois de la tombe 

tiont, nouveau Lazare, il allait sortir 
tout à l 'heure. . . 

La tâche des sauveteurs était-elle in
terrompue t . . . U n sourd roulement fit 
légèrement trembler le s o l . . . L'ingé
nieur en comprit la cause : 

— Ciel !••• pensa-t- i l . Encore un 
éboulement! . . . Pourvu qu'il n'y ait pas 
de vict imes ! . - . 

11 s' interrompit, sursautant à un 
entre bruit, tout proche de lui, comme 
celui que pourraient fa ire quelques poi-
pnées de terre projetées par une main 
d'enfant . . • 

E n même temps, , une flamme courte 
et tranquil le parut , au f o n d d'une sorte 
de niche écrasée entre l a paroi de la 
tombe et nne pierre énorme . . . 

Qu'elle éta i t resplendissante, cette 
luciole dans les ténèbres p r o f o n d e s ! . . . 

L'étoile ne dut po int éblouir davan
tage les eBrgers dans les paccages de 
Bethléem 1... 

L'ingénieur la contemplait comme 
une lumière surnaturelle, les yeux cli
gnotants sous ce t éclat trop v i f pour 
ses prunel les d i l a t é e s - • 

Puis ," i l comprit . Et nne joie déli-
rante le ga lvan i sa . . . 

— U n e l a m p e ! . . . Les sauve teurs ! . . . 
J e suis ici ! . . . A moi !••• 

E t soudain, la lampe disparut, coin- I 
m e résorbée p a r l'ombre, laissant l'in
génieur bouche bée, déçu, déjà anxieux. 
i Puis,» la terre encore fut repoufsé? I 

s, l'intérieur de la caverne, violemment, j 
La lampe réparât , brandie p a r nn pe- | 
t i t poiajf n o i r . . . E l i s éclairait une figure ' 

où seul apparaissait l'émail blane des 
> i u v . . . 

U n e main se tendit, quémeudant de 
''aide, tandis qu'une vo ix haletante, 
f i i b l e comme un souffle, murmurait : 

— M. P i e r r e . . . Est-ce vous î . . . 
Et l'ingénieur, avant même d'avoir 

identifié cette figure et cette voix, savait 
(tue c'était Jeannot , son pe t i t gal ibot, 
l 'enfant de la mine, qui lui apparais 
sait ainsi, émergeant du sol comme un 
Génie des Mille et une Nuits , défai l
lante, épuisée, mais heureuse- . . 

I l l'aidait à prendre pied dans « sa » 
t o m b e . . . E t . l'accueillant sur sa poi
trine, i l l 'embrassait à l'étouffer, sans 
même remarquer q u e l'héroïque petit 
sauveteur s'évanouissait entre ses bras. 

Certes, le dévouement des mineurs, 
lersqu'il s 'agit de délivrer leurs frères, 
morts ou vivants , de les arracher à la 
i'osse dévoreuse de proies humaines, est 
admirable et réalise des prodiges d'au-
dtec , de ténacité, d'endurance. .. 

Mais l'amour avait accompli , cette 
fo i s , un miracle que n'eût osé l'hé
roïsme le p ins téméraire . . . 

Jeannot avait conté s implement à 

Pierre comment, au lieu de suivre le 
porion et les sauveteurs, elle s'était 
jetée dans la cheminée si providentiel
lement ménagée par l'éboulement. 

E l l e s'était emparée des deux lampes 
laissées p a r les mineurs, sans oublier 
l a musette et le bidon de café du p o 
rion. . . 

L' ingénieur avait bu avidement quel
ques gorsj'es du réconfortant breuvage, 
puis il avait invite le galibot à conti
nuer le récit de son exp lo i t . . . 

— Mais c'est tout, fit s implement 
Jeannot . • • J e voulais passer - . . J'di 
cherché les endroits où la terre rempla
çait le roc. Ça n'allait p a s tout seul, 
mais avec la lampe, j 'écartais assez 
faci lement la terre et comme je ne suis 
p a s bien gros, le trou me laissait assez 
vi te p a s s a g e . . . 

— Tu as dû en avoir du courage ! . . . 
— l 'as beaucoup . . . J 'avais tant en

vie de vous délivrer depuis qu'on 
m'avait dit que vous pouviez être vi
v a n t . . . 

— Tu m'aimes donc bien, pet i t Jean
not T 

— V o u s avez été si bon pour m o i ! . . . 

(A aatt'crs). 
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